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1.
FINALITES DE L’UNITE DE FORMATION

1.1.
Finalités générales

Conformément à l’article 7 du décret de la Communauté française du 16 avril 1991 organisant l'Enseignement de promotion sociale, cette unité de formation doit :

· concourir à l’épanouissement individuel en promouvant une meilleure insertion professionnelle, sociale, culturelle et scolaire ;

· répondre aux besoins et demandes en formation émanant des entreprises, des administrations, de l’enseignement et, d’une manière générale, des milieux socio-économiques et culturels.

1.2.
Finalités particulières

Cette unité de formation vise à permettre à l’étudiant :

· de s’approprier un corpus de connaissances technologiques et d’habiletés pratiques pour réaliser un équipement (tout type de verres, de montures et de procédés) ;

· de résoudre des problèmes de technologie optique, d’optique instrumentale et d’optique physique ;

· de développer des comportements professionnels (rigueur, précision, respect des normes de sécurité et d’hygiène).

2. 
CAPACITES PREALABLES REQUISES
2.1. Capacités

Face à des problèmes de mathématiques, de physique et de statistiques :

· mettre en oeuvre une stratégie d'analyse de la situation et choisir la méthode de résolution de problèmes la plus appropriée :
· en appliquant les règles de calcul, les formules, les lois les plus pertinentes sur le plan opératoire ;
· en validant les résultats obtenus par une méthode de contrôle ;
· justifier les notions et les concepts mis en jeu :
· en mathématiques,

· en physique,

· en statistiques ;

en biologie, en anatomie, en physiologie et en chimie :

· expliquer oralement ou par écrit des notions scientifiques de base :
· décrire des notions, des concepts et des lois scientifiques liés à ces disciplines en utilisant les termes les plus appropriés ;

· établir des relations entre les différents concepts, les différencier et les classifier :

· pour la biologie : le fonctionnement de la cellule et les mécanismes de reproduction (méiose et mitose) pour au moins un problème d’embryologie et d’hérédité ;

· pour l’anatomie générale : la structure, le développement et le fonctionnement des différents appareils (digestif, respiratoire,…) ;

· pour la physiologie : 

· les caractéristiques des différents tissus nerveux, le développement et le fonctionnement du système nerveux et d’au moins deux autres systèmes parmi les suivants : musculaire, immunitaire, squelettique, conjonctif et endocrinien,

· les spécificités des tissus du globe oculaire ;

· pour la chimie générale : l’équilibre d’une équation chimique, les lois fondamentales de la chimie, les principes de la cinétique chimique et de la chimie organique ;

sur le plan des capacités liées à l’exercice de la profession d’opticien-optométriste :

· légender et interpréter, de façon détaillée, un schéma et dessiner les différents composants de l’œil et du corps humain ;

· expliciter l’embryologie, la structure générale, l’histologie, l’innervation et la vascularisation des différentes parties du globe oculaire, de ses annexes et de ses voies optiques et les intégrer aux différents composants de la tête ;

· justifier les notions et les concepts mis en jeu en se référant aux concepts fondamentaux de la biologie, de l’anatomie, de la physiologie et de la chimie générales ;

· résoudre un problème spécifique à la génétique en utilisant un vocabulaire adapté ;

· justifier des concepts, des lois et des techniques relatifs à l’étude structurale, fonctionnelle et réactionnelle des éléments chimiques et les intégrer dans les applications en relation avec la profession d’opticien-optométriste ;

en technologie optique :

· sur le plan pratique, réaliser, après prise de mesures, un équipement respectant les spécifications minimales exigées et le temps alloué, permettant la vente à la clientèle, en justifiant le choix des méthodes de réalisation (matériel, matériaux et procédés) ;

· sur le plan théorique,

face à des systèmes optiques (œil, verre correcteur, système centré),

· mettre en œuvre une stratégie d’analyse de la situation et choisir la méthode de résolution de problèmes la plus appropriée :

· en appliquant les règles de calcul et les formules adéquates en fonction des approximations possibles du système,

· en validant les résultats obtenus par une méthode de construction graphique ;

· justifier les notions et les concepts mis en jeu :

· en utilisation, fabrication et conception des matériaux,

· dans les caractéristiques des verres de lunetterie,

· dans les bases de l’optique géométrique,

· dans l’étude de l’œil réduit,

· dans la description et l’étude générale d’un système centré ;

· sur le plan de l’optométrie, répondre à des questions de compréhension sur les types d’amétropies et leurs relations avec l’accommodation et la convergence ;

· justifier les notions et les concepts mis en jeu en se référant aux concepts fondamentaux de l’optométrie.

2.2.
Titres pouvant en tenir lieu

Attestations de réussite des unités de formation : « Formation mathématico-scientifique » code N° 012404U31D1, « Opticien-optométriste : formation scientifique – niveau 1 » code N° 914340U31D1 et « Opticien-optométriste : technologie optique – niveau 1 » code N° 914344U31D1.

3.
HORAIRE MINIMUM DE L’UNITE DE FORMATION

	3.1. Dénomination des cours


	Classement

Des cours
	Code U
	Nombre de périodes

	Technologie optique : théorie
	CT
	B
	
32

	Technologie optique : travaux pratiques
	PP
	C
	
80

	Optique physique
	CT
	B
	
48

	Optique instrumentale
	CT
	B
	
64

	3.2. Part d’autonomie
P
	
56

	Total des périodes
	
280


4.
PROGRAMME

L'étudiant sera capable :

4.1. en technologie optique : théorie :

· en ce qui concerne les différents types de verres bifocaux, trifocaux, progressifs et dégressifs (de proximité) :

· de décrire les caractéristiques physiques et optiques ;

· de définir et d'analyser les différentes géométries des surfaces : fabrication, conception, défauts (chromatisme, saut d'image, effet prismatique, aberrations,…), contrôle et utilisation ;

· de définir les puissances et d'expliquer leurs mesures et leur contrôle ;

· d'expliquer les prises de mesure, les impératifs de centrage et les principes de montage ;

· d’expliquer la différence de conception de différents types de verres, leurs avantages et leurs inconvénients respectifs ;

· d'argumenter : 

· le choix d’un équipement en fonction des avantages et inconvénients, de la prescription, de l'utilisation, des besoins du client,… y compris le verre unifocal,

· une vente et un calcul de prix tarifaire ;

· en ce qui concerne les verres à haut indice (toutes les matières) :

· d'expliquer leur conception ;

· de décrire leurs propriétés, leurs avantages et leurs inconvénients ;

· d'argumenter une vente et un calcul de prix tarifaire ;

· en ce qui concerne les verres à court foyer (lenticulaires) :

· de décrire leurs propriétés, leurs avantages et leurs inconvénients ;

· d’expliquer les techniques de centrage ;

· d'expliquer et d'analyser les différentes conceptions (visible, invisible, minéraux, organiques,…) ;

· d'argumenter une vente et un calcul de prix tarifaire ;

· en ce qui concerne les verres asphériques :

· de décrire leurs propriétés, leurs avantages et leurs inconvénients ;

· d'expliquer les techniques de centrage ;

· d'argumenter une vente et un calcul de prix tarifaire ;

· d'expliquer les moyens de réduire l'épaisseur et le poids du verre : indice de réfraction, pré-calibrage, prismes d'allégement,… et d'argumenter les avantages et les inconvénients ;

· d'expliquer les différentes possibilités en matière de prismes (verres prismatiques, lentilles de Fresnel, effets prismatiques,…) et de calculer des effets prismatiques simples et combinés pour tout type de verres (graphique de Weiss,…) ;

· d'expliquer en ce qui concerne l'ajustage des montures :

· les différentes techniques,

· l'incidence de l'ajustage sur le confort visuel et postural,

· l'incidence du type de verre sur l'ajustage,

· la traumatologie due aux lunettes mal ajustées ;

4.2. en technologie optique : travaux pratiques :

· d'appliquer les techniques de façonnage, dans un temps fixé, à l'aide de l'outillage requis, à la rectification des montures ;

· de réaliser, dans un temps fixé, un équipement prêt à être présenté au client et d’ajuster cet équipement sur le client, selon les critères suivants :

· équipement consistant en des verres

· minéraux et organiques,

· unifocaux, bifocaux, trifocaux et progressifs, sphériques et toriques,

· de toute forme, sans mise à disposition d'un calibre,

· de toute épaisseur ;

· emploi de techniques plus élaborées, pour chaque étape du travail (précision de l'ordre du 1/10ème de mm, ¼ dioptrie, 1° et 0,5mm pour le centrage) :

· prise des mesures requises et contrôle en vue de la détermination de la puissance, de l'axage, du centrage, des effets prismatiques, des additions et des progressions,

· confection du calibre,

· découpe du verre ;

· emploi de l’outillage requis pour le lapidage au trait, le biseautage et le contre-biseautage ;

· respect des données précises formulées sur la prescription et adaptation de la technique au type de montage ;

· rhabillage symétrique de l'équipement et ajustage classique complet (réglage du nez, inclinaison de la face, ouverture des branches,…) sur un client, dans le respect des règles de l'art, à l'aide de l'outillage requis ;

· rédaction d'une fiche de montage, d'une auto-évaluation du travail effectué ;

· détermination des données requises pour une commande fictive ;

· de reconnaître les différents types de verres unifocaux, bifocaux trifocaux et progressifs ;

4.3. en optique physique :

· de distinguer :

· nature ondulatoire et corpusculaire de la lumière,

· polarisation rectiligne et elliptique,

· polariseur et analyseur,

· fluorescence et phosphorescence ;

· de situer les limites de validité de l’optique ondulatoire, de l’optique corpusculaire et de l’optique géométrique ;

· de préciser les conditions d’observation des franges d’interférence localisée ou non, les notions de cohérences spatiale et temporelle ;

· de décrire différents dispositifs expérimentaux mettant en jeu :

· les phénomènes d’interférence localisée ou non (Young, Lloyd, Fresnel, Haidinger, Fizeau et Newton),

· les phénomènes de diffraction à l’infini par une fine fente et une ouverture circulaire,

· le phénomène de polarisation par biréfringence (expérience de Malus) ;

· d’interpréter ces différentes expériences ;

· de calculer les différentes grandeurs physiques intervenant dans ces phénomènes (interfrange, longueur d’onde, indice de réfraction, différence de chemin optique, épaisseur, angle d’incidence, rayon de la tache d’Airy,…) ;

· de décrire, expliquer et justifier :

· le principe du traitement antireflet des verres,

· le principe de quelques interféromètres,

· les colorations des lames minces (bulles de savon,…),

· les raisons pour lesquelles le pouvoir séparateur des instruments d’optique est limité par le phénomène de diffraction,

· l’utilisation des réseaux de diffraction,

· le fonctionnement du tensiscope, des verres polaroïd et du polarimètre,

· le fonctionnement des sources lumineuses spectrales et du laser,

· les spectres d’absorption,

· le principe de l’holographie,
· le rayonnement thermique ;

· de décrire, définir :

· le chemin optique,

· les modes de polarisation de la lumière (par réflexion, par réfraction, par diffusion et par biréfringence accidentelle telle que la compression,…),

· d’autres applications du laser ;

· le corps noir, la température de couleur et l’émissivité ;

4.4. en optique instrumentale :

· de définir et d’exprimer, dans les unités correctes, l'intensité lumineuse, le flux, l'éclairement, la luminance et de les exprimer dans les unités du système international (cas des ressources ponctuelles et étendues) ;

· de définir pouvoir réflecteur et coefficient de transmission ;

· de calculer les pertes de flux par réflexion et par absorption ainsi que les grandeurs photométriques ;

· de définir, de classifier et de représenter les différentes aberrations physiques et géométriques ;

· de décrire le principe des corrections d’aberrations et de les calculer dans les cas les plus simples (aberration chromatique) ;

· de construire, pour les instruments utilisés dans la profession et mis en vente dans les magasins d’optique : loupes, oculaires, microscopes, lunettes astronomiques et télescopes, lunettes terrestres (lunette de Galilée, longue-vue et jumelles) :

· le faisceau utile, les champs moyen, total, de pleine lumière et de contour, les diaphragmes d’ouverture et de champ, les pupilles et les lucarnes ainsi que la latitude de mise au point ;

· de définir et de calculer dans les différents cas traités ci-dessus :

· le grossissement, la puissance, la latitude de mise au point, la clarté, la limite de résolution, et le cas échéant les grossissements résolvant et optimum ;

· de distinguer pouvoir séparateur et acuité visuelle ;

· de définir et de construire la profondeur de champ d’un instrument objectif ;

· de décrire et d’expliquer le fonctionnement des instruments utilisés dans la profession : 

· les ophtalmoscopes, le skiascope, le kératomètre, le frontofocomètre, le radiuscope, le sphéro-cylindromètre, le trou sténopéïque.

5.
CAPACITES TERMINALES

Pour atteindre le seuil de réussite, l’étudiant devra prouver qu’il est capable : 

· sur le plan pratique, de réaliser, après prise de mesures, un équipement prêt à être présenté au client, monté avec tout type de verres (géométrie, matériau, forme, épaisseur), respectant les spécifications minimales exigées, de justifier le choix des méthodes de réalisation (matériel, matériau et procédé) et de l’ajuster à un client ;

· sur le plan théorique :

· de discuter des caractéristiques d’un verre en tenant compte de l’évolution des technologies et des matériaux ;

· de conseiller le client en argumentant sur des données fiables (calcul du poids, avantages et inconvénients, possibilités du marché,…) ;

· sur le plan de l’optique instrumentale et de l’optique physique :

face à des problèmes d’optique physique et instrumentale, 

· de mettre en œuvre une stratégie d’analyse de la situation et de choisir la méthode de résolution de problèmes la plus appropriée :

· en appliquant les règles de calcul, les formules et les lois les plus pertinentes sur le plan opératoire ;

· en validant les résultats obtenus par une méthode de contrôle ;

· de décrire un instrument d’optique, de justifier ses caractéristiques et son mode d’utilisation, de calculer les grandeurs d’images, les champs, le pouvoir séparateur et la clarté ;

· d’appliquer les notions d’optique physique :

· aux couches anti-reflets,

· au tensiscope,

· aux procédés interférentiels de mesure,

· à la limitation du pouvoir séparateur par la diffraction,

· aux filtres polarisants,

· aux réseaux.

Pour la détermination du degré de maîtrise, il sera tenu compte :

pour les habiletés pratiques :

· de la logique opératoire mise en œuvre,

· de l’utilisation correcte du matériel mis à sa disposition,

· du niveau de respect des règles d’hygiène et de sécurité,

· de la rigueur mise en œuvre dans chaque étape de travail ;

pour les savoirs théoriques, procéduraux :

· du niveau d’abstraction développé :

· capacité à établir des relations entre des concepts (classification, hiérarchisation,…),

· capacité à illustrer, à interpréter, à démontrer ou à schématiser une loi, un principe ou une application,

· de la qualité et de la précision du tracé,

· de la maîtrise des concepts théoriques qui sous-tendent les méthodes et la fiabilité du raisonnement technique,

· de la prise en compte des progrès de l’étudiant dans le cadre de l’évaluation continue et formative.

6.
CHARGE(S) DE COURS

Un enseignant ou un expert pour les cours de technologie optique.

Pour les cours de technologie optique (pratique et théorie), un expert qui peut justifier d’une expérience professionnelle dans la maîtrise des techniques et des normes de qualité en optique.

7.
Constitution des groupes ou regroupement
Maximum deux étudiants par poste de travail pour les cours de « technologie optique : travaux pratiques ».

